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LE CHOC T ITAN 
LESVlDÉOS PRODUITES PAR TITAN TIENNENT LE HAUT DU PAVÉ DANS LE X GAY 
MONDIAL. QUALITÉ DE LA RÉALISATION, CASTING IRRÉPROCHABLE, COMME DANS «GORGE», 
FILM MINÉRAL HABITÉ PAR L'ÉNIGMATIQUE DRED SCOTT. 

U ne rumeur grandit: les films produits par Titan Media (Titan, 
pour les intimes) sont, aujourd'hui, les meilleurs pornos gay. 

Ils étaient mal distribués en France jusqu'à présent, mais on peut 
désormais dénicher chez Men-express et au Club New Millenium 
une bonne partie de la filmographie de ce studio qui est en train de 
révolutionner le sexe sur DVD. Depuis 1995, année de sortie de son 
premier film, Titan nous offre des mecs pratiquement uniques: 
vraiment balaises, jamais rasés, avec de belles bites. Le studio a 
réussi à mettre en avant un look, celui de la dernière génération des 
gays américains. Beaucoup de stars sont désormais sous contrat 
exclusif avec Titan, comme Dred Scott (ci-dessus), Eduardo, copie 
de Tom of Finland, Ben Jakks, le Black ultime, ou Carlos Marquez, 
un body-builder latino. D'autres acteurs très connus ont également 
rejoint l'écurie, tels Dean Coulter, Mike Roberts, Keith Webb, Blake 
Harper et Lance Gear. La marque des grands réalisateurs de porno 
consiste à montrer de manière originale des acteurs en train de 
jouir. En 2002, dans un article de John Carr,journaliste au Bar Area 
Reporter, le réalisateur Bruce Cam, membre de l'écurie Titan, 
expliquait la philosophie maison: «Nous n'engageons pas des acteurs, 
mais des exhibitionnistes. Nous choisissons des hommes qui sont des 
animaux sexuels. Et nous les aimons versatiles .» Bref, les films de 
Bruce Cam adaptent le désir à la modernité, exactement comme 
Kristen Bjom, il y a dix ans, mettait en scène des acteurs brésiliens, 
comme une alternative exotique au sida. Bruce Cam a fait pas mal 
de films pour Titan, où les mecs font leur cirque habituel, entre 
humiliations et plans cul compliqués. Dans Trespass, Dred Scott 
«abuse» de ses partenaires et n'exprime aucune reconnaissance 
pour le plaisir qu'ils lui procurent. Mais Bruce Cam met les choses 
au point: «Nous faisons toujours en sorte de montrer ces scènes d'une 
manière positive. Nous aimons les définir comme une "agression 
amicale". La dégradation n'est pas ce que nous recherchons. » Cet état 
d'esprit se vérifie pleinement dans les films tournés en extérieur. 
Au milieu de décors naturels, Bruce Cam réinvente un genre, celui 
du film classique à la Colt. Dans Fluid et Swell, Titan renoue avec le 
tropical baroque. Dans Eruption, les scènes se passent sous des 
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cocotiers baignés d'une lumière 
qui exige le meilleur équipe-
ment cinématographique. La 
caméra va sous l'eau, les mecs 
baisent près des vagues, sur une 
bande de sable noir qui se 
mélange au vert d'une pelouse 
pas possible. Mais c'est avec 
Gorge, en 2002, que Bruce Cam 
impose son film total, où le 
minéral est au centre de tout. 
Dred Scott y apparaît comme 
un sauvage posturbain, un gay 
qui a décidé de vivre et de baiser 
près d'une rivière verte et 
transparente bordée de falaises 
rouges. Il se tient parfois comme 
un primate, accroupi au bord de 
l'eau, avec un bâton qui va 
devenir l'objet le plus prisé 
du catalogue lEM. À l'avenir, 
on ne dira plus: <de me suis 
commandé le gode de Barn», 

mais plutôt: <de viens de recevoir la copie du bâton de Dred Scott 
livrée par FedEx». Mais ce qui est le plus fou, chez Titan, ce sont les 
mecs. Au premier rang desquels Dred Scott, devenu l'acteur le plus 
célèbre du porno gay. Avec ses tatouages si particuliers sur les 
flancs, sa gueule de seriaI killer sorti d'un asile du Nevada, ses 
muscles si parfaits qu' ils ont sûrement été mis au point par des 
satellites d'observation spatiale, il est le surhomme métis que Titan 
nous offre sur un plateau dans tous ses films. Et le plus incroyable, 
c'est que Gorge le montre à la fois brutal et doux. Tous les acteurs 
du film sont bien foutus, poilus, souvent barbus. À part Mathew 
York (unique erreur du film), qui a les cheveux décolorés, tous 
semblent débarquer dans ce coin perdu pour débusquer le Yeti du 

Avec sa gueule de serial ki11ey 
sorti d'un asile du Nevada, 
Dyed Scott est le suyhomme 

métis que Titan nous offre suy 
un plateau dans tous ses films. 

coin, qui serait Dred Scott. 
Gorge nous le montre à l'exacte 
jonction entre la préhistoire (le 
bâton) et le futur (les tatouages), 
tout en mettant en scène des 
acteurs clairement gay qui 
semblent retourner à l'essence 
même de l'esprit classique du 

poète homosexuel Walt Whitman. Comme si Titan était la réponse 
d'une élite homosexuelle californienne aux dérapages de plus en 
plus fréquents du porno mondial dans le domaine de la perversion 
pointue. Dans la majorité des films Titan, le sexe est très stimulant, 
et très safe. Bien sûr, dans REM, Boner! ou la série des FalienAngel, 
on retrouve l'influence de Chi Chi LaRue «<Tu veux 85 km de 
chaîne ultrabrillante, calibre 12? Tout de suite, Chi Chi!»). Mais 
beaucoup d'autres éléments prouvent que les films Titan se 
démarquent de ces clichés en développant une philosophie libé-
ratrice. Bruce Cam encore: «Nous voulons que les gens soient fiers 
de leur sexualité. C'est pourquoij'aime filmer le sexe par une belle 
après-midi ensoleillée. » DIDIER LESTRADE Capture d'écran VINCENT VERDE 

Renseignements sur www.titanmen.com 
Tous les films cités sont disponibles chez Men-express (men-express.com) 
et au Club New Millenium (tél.: 01 4021 30 23). 


